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Nicolas Bassand

Densite et logement collectif

En donnant un bref apercu de son doctorat, Nicolas
Bassand propose de mettre en lumiere quelques
enjeux contemporains du logement collectif dense

en Suisse1.

En tant que mesure, la densite du bäti (coefficient des

surfaces de plancher par rapport aux surfaces de terrain ä

bätir) a fait l'objet de nombreuses recherches sur les formes

urbaines et architecturales durant le vingtieme siede.

Mais depuis environ dix ans, la notion de densite per-

c.ue semble etre davantage valorisee par les architectes et

les chercheurs specialises dans le domaine2. L'interet actuel

pour la perception de la densite conduit ä une approche plus

sensorielle et qualitative du paysage urbain. Dans le cadre du

logement collectif, des realisations recentes aux formes den-

ses et compactes laissent transparaitre ä cet egard un terrain

novateur se demarquant de la production courante.

De facpn plus generale, cette pratique du projet est

impregnee par trois changements majeurs qui ont marque,
ä l'echelle mondiale, la premiere decennie du nouveau mille-

naire: les preceptes du developpement durable incitant ä freiner

l'etalement urbain, un regain d'interet pour des valeurs

urbaines, dont l'idee de «construire la ville dans la ville», et

le besoin actuellement affirme de redefinir la densite

Dans ce contexte, l'innovation architecturale et urbaine

semble une donnee incontournable pour s'emparer de la

dimension sensible de la densite. Se differenciant de l'in-

vention pure, ce type d'innovation consiste essentiellement

en une reinterpretation d'une production anterieure, ce que
certains nomment la «retro-innovation »3. En l'occurrence,
les ensembles de logements s'averent innovants quand ils

revisitent, de facpn nuancee, un vocabulaire puise dans la

modernite architecturale ou dans une urbanite plus ancienne

et qu'ils reussissent ä en extraire des atmospheres inedites

qui poursuivent neanmoins une tradition de l'habiter.

Un enjeu actuel de la relation densite-innovation semble

relativement specifique ä la Suisse contemporaine il s'agit
de faire revenir les habitants dans les centres urbains et

leurs abords directs, en leur proposant une alternative ä la

maison individuelle. Dans ce but, les appartements doivent

non seulement comporter plus de metres carres4, mais les

ambiances urbaines doivent offrir une architecture attractive

et diversifiee.

A ce propos, la perception de la densite tient un röle de

premiere importance, d'autant plus que les indices de den-

sites elevees restent mal percus dans l'imaginaire collectif,

etant regulierement apparentes ä la monotonie carcerale des

Grands Ensembles d'apres-guerre ou ä l'insalubrite mortifere

de certaines grandes viIles du dix-neuvieme siede Un etat
des lieux approfondi des recherches ayant porte sur la densite

percue revele comment le chercheur Arnos Rapoport, archi-

tecte et anthropologue, a contribue de facpn importante ä

la definition de la notion, ä partir de son article «Vers une

redefinition de la densite», paru en 19755.

Dans cet ouvrage, Rapoport invite ä sortir d'une vision

standardisee des individus, de la famille et du logement
(une tendance ä l'homogeneisation qu'a longtemps induit

la densite dans son usage chiffre et normatif). II propose

ainsi de reconsiderer la diversite culturelle et la specificite

1 Nicolas Bassand a soutenu son doctorat intitule Densite et logement
collectif: innovations architecturales et urbaines dans la Suisse

contemporaine le 5 fevrier 2009 ä l'EPFL, sous la direction du profes-
seur Bruno Marchand.

2 Voir notamment ä ce propos: Martin Steinmann, «Densite des

expenences sensibles. La nouvelle signification d'un ancien type
d'habitation», Werk, Bauen + Wohnen n° 10, 2002, pp.10-19; Pascal

Amphoux, « Polarite, mixite, intensite Trois dimensions conjointes de

la densite», Inside Density: NETHCA International Colloquium on
Architecture and Cities Series 1, La Lettre Volee, Bruxelles, 2003,

pp. 19-32 ; Vincent Fouchier, Les densites urbaines et le developpement
durable. Le cas de l'lle-de-France et des villes nouvelles, Secretariat
general du groupe central des villes nouvelles, Paris, 1997 Bruno

Marchand, Nicolas Bassand, «Interni, esterni; Interieurs, exterieurs »,

rivista tecnica n°19/20, 2005, pp.6-13
3 Voir ä ce propos : Philippe Dehan, Qualite architecturale et Innovation.

I Methode d'evaluation, Plan Urbanisme Construction Architecture,
Paris, 1999

4 «Entre 1990 et 2000, la surface moyenne d'habitation est passee de

39 m2 ä 44 m2 [...] La construction de logements de 1 a 2 pieces est
en recul [...] La part de nouveaux logements de 5 pieces ou plus a

augmente pres de 40 % en 2006 contre 28 % en 1990» Extrait de

Annuaire statistique de la Suisse 2008, Verlag Neue Zürcher Zeitung,
Zürich, 2008, p.205

5 Voir: Arnos Rapoport,« Towarda Redefinition of Density», Environment
and Behaviour\m\. 7, juin 1975, pp.133-157
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Fig 1 Trois perceptions de densite exprimees schematiquement.
De gauche a droite densite de la profondeur, densite du vide et densite de l'interface
(Document Nicolas Bassand)

Fig. 2: Immeuble de logements Schürliweg (2009), architecte Ueli Zbmden
Vue d'une maquette d'etude montrant un appartement traversant, qui atteint presque
quarante metres de profondeur et qui est ponctue d'une courette en son centre
(Photo Ueli Zbinden)
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contextuelle de toutes formes de densite, qu'elle soit

humaine ou bätie.

Depuis plus de trente ans, architectes, psychologues, urba-

nistes et geographes se sont inspires plus ou moins directe-

ment de Rapoport pour poursuivre la definition de la densite

percue dans leurs disciplines respectives II en ressort un

visage plus nuance des hautes densites, permettant meme

d'y redecouvrir des aspects eminemment positifs.

Sur la base de ces differents constats, un corpus de qua-

torze logements collectifs, denses et compacts, a ete defini

au moyen d'une sehe de criteres representatifs du contexte

actuel precedemment evoque. L'analyse de ce corpus a per-

mis de detecter certains procedes de la conception
architecturale et urbaineface ä une double exigence de densite:

assurer un coefficient de densite eleve (sous sa forme chif-

free) et qualifier la densite du logement (en tant qu'objet de

la perception).

Favoriser des logements denses et de qualite

Sachant que le climat regional qui conduit a ce type d'approche mno-
vante se construit sur plusieurs annees, a l'image de la Situation zuri-
choise dont est extraite une grande partie des exemples analyses, il

paraTt encore utile de mentionner quelques conditions qui favorisent
i'apparition de ces logements denses et de qualite:
- une culture regionale creative, cuneuse et cntique sur le sujet de l'ha-

bitat urbain, qui soit soutenue autant par les medias specialises et de

vulgarisation, que les admimstrations, les promoteurs et investisseurs
du domaine;

- une politique du logement concertee et durable, convamcue des

enjeux d'une densification qualitative et capable d'une certame
culture du risque;

- un terrain d'emulation conceptuel poussant ä l'innovation, qui soit
genere, entre autres, par le concours d'architecture

p.24 TRACES n° 21 4 novembre 2009



Fig. 3: Immeuble de logements Schürliweg (2009), architecte Ueli Zbinden.
Vue Interieure transversale d'un appartement traversant, ä partir du hall d'entree

(Photo Heinrich Helfenstein)

Fig. 4: Vue Interieure d'un meme appartement traversant, ä partir de la cuisine
(Photo Heinrich Helfenstein)

Fig. 5: Immeuble de logements Schwarzpark (2004), architectes Miller & Maranta.
Vue exterieure de la fagade compacte, qui laisse entrevoir la profondeur de certams

appartements (Photo Ruedi Wahl)

Trois perceptions fortes de densite ont ete extraites de

ces quatorze ensembles de logements (fig.1). La premiere

perception est ici appelee la densite de la profondeur. Elle

touche ä la profondeur exceptionnelle de sept barres de

logements, qui depasse la largeur habituelle des immeubles se

limitant generalement ä quinze metres. La deuxieme perception,

la densite du vide, a trait ä la qualification soignee d'es-

paces exterieurs contenus dans la masse bätie des sept autres

ensembles d'habitation. De fait, ces «vides» cintres revisitent

la forme de la cour. La troisieme forme de densite percue

concerne l'epaisseur murale entre l'interieur et l'exterieur des

logements, qui se manifeste soit au travers d'interfaces type

loggia, soit dans l'epaisseur reelle et expressive des facades

(on nommera cette perception la densite de l'interface).

A propos de la densite de la profondeur, il faut d'abord

rappeler que l'emploi de grandes etendues en largeur dans

une barre de logement permet evidemment de la densifier

en termes de metres carres. Mais ce choix exige en parallele

de trouver des Solutions pour amener de la lumiere naturelle

jusqu'au centre des appartements. Dans les exemples

analyses, deux types de dispositifs repondent generalement
ä cette contrainte: soit les appartements sont rehausses

par rapport aux hauteurs Standards du logement, soit une

sorte de courette est instauree au centre de la profondeur.

Cependant, ces dispositifs jouent un röle plus important que
celui d'assurer un apport lumineux. Les courettes, qui sont

dans ces exemples de nature pnvee, servent bien ä prodiguer

de la lumiere aux logements. Mais finalement, elles offrent

surtout l'occasion d'installer des espaces domestiques com-

muns sur leurs pourtours qui, proteges des regards externes

ä l'immeuble, ne s'ouvrent que sur l'interiorite partagee de

l'appartement. Cette disposition cherche ä valoriser le centre

d'un foyer, autant physiquement que symboliquement. On

trouve ce type de courette dans l'ensemble de logements

Schürliweg qui permet de ponctuer un logement atteignant

presque quarante metres de profondeur (immeuble concu

par l'architecte Ueli Zbinden et acheve en 2009 ä Zurich-

Affoltern). La grande longueur de la courette est en effet

occupee par le hall d'entree et la cuisine qui deviennent

des espaces de rencontres et d'echanges importants de la

sphere domestique (fig. 2, 3 et 4). Par ailleurs, les ambian-

ces qu'offre la courette parlent d'une urbanite interiorisee et

domestiquee, qui se partage entre personnes choisies, mais

qui invoque en meme temps un caractere citadin.

Par ailleurs, dans la profondeur de plusieurs appartements

traversants, les pieces communes ou de repli qui s'emboitent

les unes aux autres delivrent un sentiment de densite. Cette

impression nait du contraste entre ces pieces tres distinctes

qui sont imbriquees dans un bätiment non seulement pro-

fond, mais surtout homogene et compact, c'est-ä-dire entre

une unite d'ensemble et la diversite des parties. Cette

perception dense et transversale d'espaces differencies est sou-

vent mise en scene ä propos, comme dans les appartements

profonds de la solide barre d'habitation du Schwarzpark

concue par les architectes Miller & Maranta et achevee ä

Bäleen2004(fig.5).
Pour revenir ä la question de la lumiere, la diversite des

pieces et leurs atmospheres respectives permettent d'accep-

ter des situations de penombre au sein de ces appartements

profonds, dans la mesure oü elles offrent un contraste avec

d'autres pieces eclairees par une lumiere naturelle directe

Ces qualites de penombres redeviennent acceptables voir

meme desirables, parce qu'elles permettent de redecouvrir

des ambiances lumineuses estompees qui ont leur raison

d'etre dans la sphere domestique. Cet aspect contribue sen-

siblement ä une perception de la densite et se demarque par
la meme occasion d'une production du logement appliquant
de facpn absolue les normes hygienistes.

Concernant la densite du vide, le reemploi d'espaces

exterieurs similaires ä la forme de la cour, permet un apport de

lumiere naturelle indispensable au sein des ensembles de

logements qui ont ete observes. Mais l'instauration de vides

dans une enceinte construite de logements exige un reglage

precis des vis-ä-vis entre appartements voisins disposition

et taiIle des pieces et des fenetres, definition des espace-

ments et epaisseur murale sont des aspects determinants de

TRACES n° 21 4 novembre 2009 p.25



Fig 6 Ensemble de logements Limmatwest (2000), architectes Kuhn, Fischer & Partner
Vue exterieure de la ruelle traversant les douze cours disposees au centre de cette lon-

gue realisation compacte (Photo Nicolas Bassand)

Fig. 7: Immeuble de logements Paul Clairmont-Strasse (2006), architectes Steib & Gmür.

Vue exterieure frontale de la fagade Sud composees de loggias en double hauteur, qui
reproduisent ä la verticale le plan d'un patio (Photo Nicolas Bassand)

la conception de ces cours qui ne depassent parfois pas seize

metres de profondeur.

Par ailleurs, on remarque que les cours semi-publiques

cherchent dans ces realisations une forme d'introversion

pour maintenir une identite collective propre ä l'ensemble

de logements, mais elles semblent en meme temps plus

ouvertes sur l'espace public, ä l'image de la ruelle cintree

(fig.6) reliant les douze cours de Limmatwest, ensemble de

logements zurichois concu par les architectes Kuhn, Fischer

& Partner, acheve en 2000. Dans ces ensembles apparait une

capacite particuliere ä produire de petites villes dans la ville,

une urbanite introvertie et independante, mais qui reste dans

la continuite du tissu urbain environnant. De plus, le senti-

ment de densite qui se degage de ces vides releve aussi de

leurs diversites cumulees qui sont mises en perspective et

qui rentrent en resonance avec le caractere heterogene de

la ville.

Quant ä la densite de l'interface, qui designe l'epaisseur

murale des facades, eile est reconnaissable sous differentes

formes dans les quatorze exemples analyses. Tout d'abord,

ces facades se caracterisent dans le milieu urbain par leur

aspect homogene, compact et mineral (les murs mettent
ici en valeur le beton, le crepis ou la brique). En parallele,

la materialite et l'expression des facades - dynamiques ou

statiques, parfois monumentales - presentent une architecture

qui s'inscrit dans l'urbanite preexistante. En effet, le

langage de la fagade participe ä l'identite propre de chaque

ensemble de logements comme ä l'identite plurielle de chaque

site. De plus, ces muralites denses valorisent toujours le

paysage exterieur par des cadrages soignes, et fönt entrer

le contexte urbain dans la sphere domestique, sans qu'il en

devienne intrusif. Si cette alternance entre introversion du

logement et Ouvertüre sur l'exterieur est rendue possible,

— 1=-='* t r^*

c'est, dans certains cas, gräce ä l'epaisseur protectrice des

facades et dans d'autres, aux interfaces poreuses entre le

dedans et le dehors comme les « patios ä la verticale» (fig.7)

qui constituent un important filtre visuel sur la fagade sud de

l'immeuble de la Paul Clairmont-Strasse (barre de logements

zurichoise concue par les architectes Steib & Gmür, achevee

en 2006)6. Ainsi, par la densite de ces interfaces, l'indivi-

dualite des habitants et la privacite de la sphere domestique

semblent mieux garanties au sein de l'appartement, tout en

conservant les possibilites d'echange avec le dehors ou le

voisinage. On comprend des lors que ces dispositifs inno-

vants sont fondamentaux pour valoriser l'habitat urbain et

la complexite de son milieu.

En definitive, la condition necessaire qui genere ici ces

trois perceptions de densite (profondeur, vide et interface)

est certainement la compacite d'ensemble de ces quatorze

logements collectifs dans laquelle s'imbrique une diversite de

pleins et de vides. C'est essentiellement dans ce rapport de

Proportion entre un tout et ses parties qu'emerge le senti-

ment de densite. Dans ces ensembles de logements, ces trois

perceptions de la densite, innovantes et soignees, intensifient

une urbanite interiorisee qui se deploie aussi sur le pourtour
de ces realisations. Enfin, cette compacite du bäti permet
de realiser des espaces verts sur une partie consequente des

parcelles, offrant une qualite de vie supplementaire ä ces

logements. Ainsi, dans le cadre de ce corpus, la contrainte

de densite (chiffree) incite les architectes ä qualifier la

densite (percpe). Par consequent, les exemples ici analyses

contribuent ä construire une urbanite compacte, diverse et

durable, qui rend la densite autrement plus desirable que le

paysage Standard des maisons individuelles.

Nicolas Bassand, dr architecte EPFL

EPFL-ENAC-Laboratoire de theone et d'histoire
BP 4, Station 16, CH - 1015 Lausanne

6 Von ä propos de cet immeuble et du « patio ä la verticale »: Nicolas

Bassand, « Se loger dans la profondeur», in Luca Pattaroni, Adriana
Rarinovich, Vincent Kaufmann, L'habitat en devenir: enjeux territo-
riaux, politiques et sociaux du logement en Suisse, Presses polytech-
niques et universitaires romandes, Lausanne, 2009, pp.184-190
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